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«Ие de H. Adolphe Martin de St- 
Basik à M. Adrien Cyr, fils de M. 
Cyrille Cyr d'Edmundston ; Mlle 
Anna Corriveau fille de M. O .-la­
ve Corriveau d’Iroquois, і M. Al­
fred Blanchette, fils de M. Eu­
gène Blanchette d’Edmundston.
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i Є de crainte. Jusqu’à présent, nouai 
étions forts de l’appui des forts; 
contre la faiblesse de notre âge 

, nos maîtres nous protèges*
minique Degrace, Paul Emile nous soutenaient par leurs 
Rioux, Enoil Martin, Philippe conseils et leurs bons cxei 
Farah, Emile Hébert, Dosithée 
Mallet, Entitle Arsenault, Vau­

ghan Richard, Raphael Leblanc,
JusqA Bacon, Jean Paul Douce,
Denis Lanteigne, Swéubert Pé- 
russe, Raoul Landry.

Diplômes de dactylographie— du monde.
Supérieur : Léandre Dupuis, Del­
phi's Boudreu, Mélème Daigle,
Raoul Landry. Intermédiaire ; Fi­
dèle Thibeaiïlt, Dosithée Mallet,
Emile Hébert, Alexandre Savoie,
Elie Bastarache, Switbert Parus­
se, Raoul1 Landry.

—М/ Solyme Azaie, séminaris­
te dé Halifax, es en vacances dans 
sa famille. r •

—Les révérendes Srs. Gaudreau 
et Roy, des Soeurs Grises de Mon­
tréal, étaient en visite chez M. 
Régis Cyr et M. Aimé Clavette 
dernièrement.

—M. Jos. Murray de Caribou 
étai de passage à St-BasHe cette 
«emaine.

- —Mlles Marie May Clavette, 
Edmée Thériault, Edwidge Cyr, 
Ida Lang, Thérèse Martin et 
Fournier, étudiantes à Montréal, 
sont revenues passer les vacances 
dans leurs familles.

—Mme Levite A. Soucy est re­
tournée à Ottawa «près avoir 
fiasse deux semaines 
phez M. Edgar Sucy.
, —M-, Paul Cyr est actuellement 
a 1 hôpital où il a subi une opéra­
tion pour l’appendicite samedi 

dernier.
—Etaient de passage ici M. Al- 

cime Cyr, barbier à Madawaska, 
Lewis Bouchand, instituteur.

—Mardi matiq a été célébrés 
les mariages suivants ; Mlle Lean- 
ne Cyr, fille de feu Lévite Cyr, 
d Iroquois, à M. James Lavoie,

IBTHÉ Suite de 1a page 3 v?I et
Ж

:

m "SALADA"
TwiMMil

Désormais, nous serons seels; au 
lieu de nous laisser guider, nous 
aurons à nous diriger nous-mê­
mes ; au lieu de nous laisser diri­
ger par le bon exemple, nous an-
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MARIAGES:—

Lundi dernier a été célébré e 
mariage de M. Опік Laforge à 
Mlle Eva Desjardins M. Johnny 
Ivaforge servait de témoin à son 
fils et M. Jos. N. Desjardins ac­
compagnait sa fille.

—Le même jour M. Alphée J. 
Poitras unissait sa destinée à Mlle 
DeCina Desjardine, fills de M. Jos 
îf. Desjardins. M. Joseph Poitras 
servait de témoin à son fils et M.
Alfred J. Desjardins accompa­

gnait sa soeur.
La bénédiction nuptiale leur 

fut (Jounée par l’abbé F. Verret, 
curé de la paroisse. Pendant l’a 
messe un joli programme musical 
fut exécuté par l’abbé Fidèle Poi­
tras, MM. Lévite 1-а forge, Adol­
phe Cormier, Alphonse Michaud 
de Drummond, Adolphe Martin

tir. Adieu, doux moments ! No­
tre enfance est terminée, les lut­
tes vont commencer! Adieu! Le 
glas de ces beaux jours sonne 
tristement dans nos coeurs. Lors­
que eons reviendrons, vous, chers 
maîtres, vous serez encore ici, 
nous 'l’espérons. Lorsqu’en 1939 
nous serons tous réunis dans cet­
te maison. Révérend Père Supé­
rieur, vous serez encore au mi­
lieu de nous; vous nous donnerez 
encore, n’est-ce ps, de bons con­
seils comme vous nous en don­
niez cette année en classe de 

philosophie!? Nos coeurs n’auront 
pas changé, ils seront toujours 
dociles et reconnaissants. Mais 
ces murs et ou tes ces choses qui 
nous sont aujourd’hui si familiè­
res ne seront plus les mêmes, el­
les ne nous parieront plus du 
présent mais du passé.

Vous, chers camarades, vous 
qui avez été compagnons fidèles 
vous qui nous avez soutenus de 
votre gaité, alors que parfois de 
sombres pensées nous assaillaient, 
a. "ez-vous fin; votre cours, ou au­
tre vous abar.d nné la lutte et 
renoncé aux bienfaits que cette 
maison veut vous procurer T Oh! 
ne soyez pas de cette catégorie I 
Que, si nous devons vous dire a- 
dieu ce soir, au moine que nous 
puissions compter sur vous pour 
continuer nos traditions.

Mais k temps passe et il faut 
nous séparer.... Au-revoir donc, 
chère Alma Mater. Au-ravoir, 
chers et dévoués pères, et, à vous 
chers camarades peut-être adieu ! 
Nous partons, mais nos coeurs 
sont remplis de souvenirs tels que 
partout où nous vous rencontre­
rons, Pères ou camarades, 
serons toujours des fils ou des 
frères Nous voulons être de véri­
tables enfants du Sacré-Cœur, 

marchant dans le chemin de la 
vertu et du devoir, à la lumière 
de cette étoBè de la mer, qui 
faire de nous de véritables 
dkns, après avoir fait de nous de • 
véritables chrétkns.

Pourtant, il reste une chose 
pour nous encourager; si nous 
sommes serfs, nous sommes bien 
avertis. Depuis notre plus tendre 
enfance nos parents noos ont 
montré où trouver la force. An 
collège, nos maîtres ont dévelop­
pé notre volonté ; ils nous ont 
doiméune éducation catholique, 

ils nous ont dit que partout où 
nous irions nous trouverions un 
autel et que, dans k monde 
me au collège, il nous resterait 
toujours la prière et la commu­
nion.

Chers pères, durant notre vk 
de collège, vous nous avez soute­
nus ; lorsque nous serons éloignés, 
vous nous soutiendrez encore par 
vos bons conseils qui, ce soir, sont 
encore bkn vivaces dans notre 
esprit et que jamais nous n’ou­
blierons- .

Mais que pourrions-nous vous 
rendre pour tous ces bknfaits et 
pour tous les sacrifices que vous 
vous êtes imposés à notre égard? 
En effet, que n’avez-vous fait pour 
nous? Vous avez passé, comme 
nous, par les bancs du collège ; 
vous avez sacrifié vos rêves d’un 
briint avenir : vous avez quitté 
vos familles : pour quelques-uns 
vous vous êtes mêm «éloignés de 
votre patrie. Tout cela vous l’a­
vez fai pour nous, en le fa:sant 
pour l’Eglise et pour notre belle 

Acadie. Non. notre reconnais­
sance reste impuissante devant 
tant de bknfaits. Pourtant, il nous 
reste une chose à faire; c’est d’em 
brsser, chacun à notre manière, 
votre idéal et votre cause afin de 
rendre votre oeuvre plus éfficace ; 
Dieu vous donnera la récompen­
se. Oui, ce soir nous vous promet­
tons, nous ferons honneur n col­
lège. Plusieurs en franchissant le 
seuil de cette maison, chantent 
dans leur coeur leur “introibo ad 
akare dei". Ils seront, Monsei­
gneur, sous vos drdres, les chefs 
du diocèse; les autres que Dieu 
n’a pas appelés au service de son 
autel! sortent en chrétiens fer­
vents et convaincus ; ils seront 
les soldats du Christ, sans peur 
et sans reproche.

Et maintenant, nous allons par-
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de Keegan, et Alphée Poiras.
Immédiatement après la messe 

îles heureux couples partirent 
pour un voyage à Québec, Ste- 
Anne de Beaupré, etc. Nos meil­
leurs souhaits de bonheur les ac­
compagnent.

—Mme Marcel T. Cyr est ac- 
uelkroent é l’hôpital St-Basiie 

pour quèlques jours; espérons 
qu’elle reviendra bientôt dans sa 
famille ou te rétablie.

mariage de M. Edouard Pelletier 
de S-Antonin à Mme- Jeanne La- 
plante de cette paroisse, veuve de 
EMe St-Pierre.

—Mardi 1er juillet M. Joseph 
Beaulku et Mlk Juliette Dubé 
unissaient kur destinée.

—Les 25, 26 qt 27 juin nous a- 
vions le bonheur d’avoir un tri- 
duutn dans la paroisse prêché par 
un père Oblat. Une foule nombreu 
se assista aux exercices. Les com­
munions furent aussi nombreuses 
et édifiante fut la piété des fidè-

Sen visite . DISCOURS D’ADIEU 
par Emile Boucher de Montréal.

.Monseigireur,
Révérends Pères,

Chers Camarades :—
Tou* à l’heure, pendant la dis­

tribution djes prix,—4a dernière 
pour nous—divers sentiments se 
pressaient dans nos coeurs.

Pour vour, chers camarades, 
qui allez revenir pleins d’entrain 
en septembre, c’était la joie des 
vacances, la joie de vous revoir 
bientôt dans votre famille, près 
de vos bons parents.

Pour nous, finissants, au lieu 
de regarder vers l’avenir, nous 
laissons nos esprits errer vers le 
passé. Nous nous revoyons à la 
première rentrée dans cette mai­
son: pour les uns, c’éati en 1921, 
alors que pour la première fois le 
collège ouvrait ses portes ;• pour 
ie sautres c’téait un peu plus tard. 
Toute notre vie de collège, jus­
que dans ses moindres détails 
s’est présentée à nous. Avec flous, 
le collège s’est organisé, fl a gran­
di, Ses cours se sont perfection­
nés. Nos vies ont été tellement 
liées à celle de cette maison que 
nous y croyions chez nous pour 
toujours. Pourtant, ce soir il faut 
se dire “adieu”! Désormais 
porterons le titre “d’Anciens” 

Désormais le collège, avec ses é- 
tudes, se sciasses, sa chapelle, ses 
congrégations, son cercle litté­
raire et ses cours de jeux ne sera 
plus pour nous.

Cette pensée nous amène un 
Sentiment que nous aurions voulu 
banir de nos coeurs pour ne pas 
jeter sur la gaité qui, ce soir, rè­
gne partout. Depuis quelques 
jours, nous faisons beaucoup de 
bruits, nous riions sans motif pour 
nous (tromper nous-mêmes et 
nous faire croire que nous étions 
joyeux. Mais voflâ que la tristes-
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COLLEGE STE-ANNE 
DE LA POCATŒRE—M. et Mme Antonio Bérubé 

de Montréal étaknt en visite la 
semaine dernière chez M. et Mme 
Loujs Bérubé.

—Mlk Estèlk Guérette était en 
visite dimanche dernier chez ses 
parents M. et Mme Ernest Gué­
rette.

—Mlles Simonne et Alma Mor- 
neau de Kamouraska étaient en 
visite la semaine dernière chez 
M. et Mme Pierre Momeau et au­
tres parents.

—M. Joseph-Blzéar Moreau, 
professeur dans l’Arkansas, passe 
quelque temps dans sa famille. M. 
e Mme J. A. Moreau.

—'M. Charles Pelletier de Wa- 
terbury, est actuellement en pro­
menade chez ses parents M. te 
Mme Louis P. Pelletier.

—tM. et Mme Adélard St-Pier­
re, Mlles Amanda et Albénise St- 
Pkrre, de Salem, Mass., sont en 
promenade chez fleurs parents M. 
et vMme Théophile St-Pierre.

—Miles Iréna Pelktier, Marie 
Nokt, Berthe Dubé, Jeanne Bou- 
rhard, étudiantes au Couvent de 
Notre-Dame du Lac, sont 
passer :ks vacances dans leurs fa­
milles.

e—Mlle Florence Moreau, étu­
diante chez les Urselines de Ri- 
inouski passe aussi les 
chez ses parents.

—Autres étudiants en vacances : 
Ernest ,fils de M. Louis P. Pelle­
tier, Emile, fils de M. Louis Pel­
letier, Lucien, fils de M. Georges 
Çastonguay, Gérard, fils de M. 
Alphonse Couturier. A 
nés vacances!

'Mlle Marie Dion, en prome­
nade chez sa sœur Mme Geor­
ges Çastonguay.

—Mflfe Lucian na Morin est 
riiez son frère M. Amédée Mo­
rin pour quelque temps.
“M. et Mme Jos. Mailloux é- 

en visite chez $f. et Mme 
Qram Moreau dimanche dernkr.

Lundi k 30 juin a eu lieu k

: %

Elèves du Madawaska fréquen­
tant cette institution l’an der­
nier.

Cours Classique :
Philosophie senior : Wilfridnt que les 

imme enti- 
procession, 
ider à côté

Cyr.
PhMosophk Junior: Burton 

Burgess, Ludger Guy, Albert 
Lang, Ûlderic Nadeau, Alphée 
Marquis.

Rhétorique 
Belles-Lettres : Pierre Bélan­

ger, Joseph Bernier, Armand 
Martin, Yvon Nadeau, Yvon Si- 
rois.

Le ministère des Travaux publics recevra jusqu’à midi 
(heure avancée), le jeudi 17 juillet 1930, des soumissions pour 
des réparations au quai, à Fairhaven, comté de Charlotte, N.- 
B., lesquelles soumissions devront être cachetées, adressées 
au soussigné, et porter sur Ikur enveloppe, en sus de l’adresse, 
les mots: “Soumissions pour des réparations au quai, Fair- 
baven, N.-B”. »

On peut consulter les plans et les formuks de contrat, se 
procurer k devis et la formule de soumission au ministère des 
Travaux publics, à Ottawa, au bureau de l’ingénieur de dis­
trict, édifice du vkux bureau de poste, Saint-Jean, N.-B., de la 
Canadian Construction Association, 111 ruè Princess, Saint- 
Jean, N.-B., et au bureau de poste, Fairhaven, N.-B.

On ne tiendra compte que des soumissions faites sur la 
formule fournie par k ministère, conformément aux condi­
tions mentionnées dans ladite formule.
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Versification: Ludger Belle- 
fleur, Unbain Lang.

Syntaxe: Darius Albert, Tobie 
Bélanger, Armand Labrie, Hervé 
Labrie, Hercuk Levesque, Odon 
Nadeau, Rodolphe Nadeau.
CoUis Commercial :

Elements ; Alban Boucher,Léon 
Ghaloux, Stanislas Chenard, Yvoft 
Landry, Léonard Martin, Gérard 
Michaud.

Troipième Année: Irénée St- 
Onge, Fernand Fortin.

Deuxième Année : Rosaire Four 
nier, Douait. Lavoie, Louis Mi- 
chaud, Albert Nadeau, Antoine 
Pelletkr.

Première Année: Abel Dubé, 
Joseph Daigle, Phydime Lavoie, 
Horace Miëhaud, Raoul Roy.

nous

nous

venues saura
aca-Un chèque égal à 10 p. 100 du montant de la soumission, 

fait à l’ordre du ministre des Travaux publics et accepté par 
banque à charte, devra accompagner chaque soumission. 

On acceptera aussi comme garantie des bons du Dominion du 
Canada ou des bons de la Compagnie du chemin de fer Ca­
nadien-National, ou des bons et un chèque, si c’est néces­
saire, pour compléter le montant.

Remarque.—On peut se procurer au ministère des Tra- 
publics des tracés bkus (blue print*»} en fournissant un 

chèque de banque accepté au montant de $10.00, payable à l’or­
dre du ministre des Travaux publics. Ce chèque sera remis si 
le soumissionnaire offre une soumission régulière.

Par ordre,
N. DESJARDINS,
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PHARMACIE BREAU

EXAMENSvaux ous bon-
Késultat des examens de juin, 

nés élèves du cours commercial 
du Madawaska:

Elements latins; Léon Clialoux 
17; Y von Landry, 4.4 ; Alban 
Boucher, 4.9; Gerard Michaud, 
4.9 Stanislas Chenari. 4.0; Léo­
nard Martin, 4.8.

Troisième Année : 1 rénée St- 
Onge, 4.9; Fernand Fortin, 4.0.

Deuxième Année ; Antoine Pel­
letier, 5.4; Rosaire Fournier, 42; 
Louis Michaud, 5.2; Albert Na­
deau, 5.3 ; Donat Lavoie, 4.5.

Première Année : Abel Dubé, 
4.8; Horace Michaud, 5.4; Raoul 
Roy, 5.0; Joseph Daigk, 32; Phy­
dime Lavoie, 4.3 ; Antonio Pelle­
tier, 3.6.

“Et Ensuite Madame?”©i Id

•7

ÎEUX. Secrétaire.
Ministère des Travaux publics, ' 

Ottawa, k 30 juin 1930.L

Ir. N.-B. ґ F
—---- «éФ

VART Rêve qui se réalise après quatre-vingt dix-ans

I V
\ mm

і

■ 7 ggrg і
- 4 . . .

-
EXAMENS de MUSIQUE @§SSllr
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mі ■Studio de Mlk Nelida Martin.

Les élèves qui se sont présen­
tés pour les examens au studio, 
samedi soir dernier, et qu 
eonservq 70- points et plus ont 
reçu leur certificat; '

Grade IX : Annette Lavoie, Ed- 
mundsaon, 94. ' „ 1 ■' 3

Grade V : Alfreda Charron, vil­
le, 91.2; Monique Quel let, vKk 
94.1.
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MOTRE téléphone ne sonne jamais deux fois pour le 
* V même appel. Nous sommes toujours là avec une ré­
ponse courtoise — prêts à prendre votre commande pour 
Epiceries, Viandes et Légumes de Qualité,
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Grade IV : Juliette Daigle, Ma- 
ilawska, 98.6; Priscille Frank, 
Frenchvilk, 98.8; Jeannette Dai- 
gfe. Fort Kent, 94.3; Stella St- 
Onge, ville,'97 ; Alphéna Dupais, 
ville, 98.1.

Grade III : Maurice Plourde, 
French viiie, 97.8; Carmel Franck 
Fnenchville, 97.6; Florence Long, 
Clair, 943; Carmen Long, Clair, 
887; Gertrude I-evasseur, Clair, 
907; Camilla Lebei, Edmunds-

à ГврвгжЬгісе: No. 51Dites si
Spéciaux du 4 au 10 juilletm і ::u Comptant Seulement

IPECHES
boite 2 Ibs

PUPPED WHEAT 
le paquet -------------- 14c20c

1 і42r 16e
SAVON LUX 2gç

CREAM mi WHEAT nnk 
«e paquet ....................... ZOU

sacr îsc

HOMARD Look de 
choix, 6

MARINADI 
eré, bout u os

93.2.
"I Grade II; Georgette Pelktier, 

Eimundston, 97.7; Blanche A! 
bot Mada.waska, 9S3; Maurice 
*” ", Madawas

ES Idéal au- 3
. ■

piі Jeea-|Xfiric ..52c
FIGUES Beckwith 9Л
botte і is---------------------- OUC

THE Red Clover COa
la livre-----------

CRISCO
botte і a>..................
_________ ________PUFFED MCE 1
le paquet ..... ........... ......... î
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vian Michaud, Edmundston,

trade I: Thérèse Clair, Clair, 
3; Dorothy Steeves, Edmun-
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GRATIS
COUPONS D’ESCOMPTE

Des coupons d’escompte 
vous seront donnés, lorsque 
vous achèterez au COMP­
TANT pour ia pleine valeur 
de votre achat. Lorsque vous 
aurez des cost • ons pour une 
valeur de $12.50 v -us aurez 
droit à une jolie cuillère en 
argent Rogers : voyéz le dos 
de votre coupon pour les au­
tres cadeaux.

Ces coupons sont échan­
geables en tout temps pour 
de l’argent à 1% de leur va­
leur imprimée.

Obtenez une coutellerie 
complète en collectionant
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